
Contre vents et marées, la Bouche-
rie avance. Alors que beaucoup ont  
prédit sa fin – Métier du passé, Métier 
dépassé – force est de constater qu’elle 
a surnagé au tsunami de la grande  
distribution.
Mieux, la Boucherie a repris des parts 
de marché dès l’an 2000. Aujourd’hui, 
elle subit de nouveaux harcèlements, 
issus notamment d’actions de pluriac-
tivité agricole illégales et aussi d’auto 
entrepreneurs.

Je dis «  harcèlements  » car le vrai dan-
ger majeur n’est pas là. Ce danger qui, 
derrière le nom de crise, peut revêtir plu-
sieurs formes.
L’un des aspects les plus cruels en est le 
chômage, qui, en détruisant une ville, 
anéantit le commerce.
D’une manière plus générale, la baisse du 
pouvoir d’achat peut nuire à la consom-
mation, sauf que ce n’est pas l’alimenta-
tion qui est la première touchée.
Il y a aussi d’autres réalités qu’on ne peut 
occulter  : il y a la queue au restaurant 
midis et soirs, les achats – cadeaux des 
fêtes de fin d’année ont été très impor-
tants comme le seront les soldes. J’ajoute 
que les week-ends occasionnent toujours 
de grands embouteillages et qu’il y a du 
monde aux péages d’autoroute, quel que 
soit le prix du carburant.

Si la crise n’est pas contestable dans 
les milieux financiers, c’est avec des 
conséquences économiques et sociales  
variables selon les activités.

Autre constat : si les dirigeants des 
grands pays sont embarrassés 
pour trouver des remèdes, c’est 
que leur formation a été identique : 
mêmes maîtres, mêmes théories. 
Au bout du compte : même échec.

Notre Métier, la Boucherie, s’inscrit à 
contre-courant de ces phénomènes. Dans 
la perspective du grand débat des Pré-
sidentielles, la Boucherie ne craint pas, 
tout en conservant la modestie des forts, 
d’affirmer ses positions.

La Boucherie est écologiste, car elle 
prône l’élevage en plein air et refuse les 
hormones, les OGM, et les farines ani-
males.

La boucherie est sociale, car elle ne 
cesse de proposer des emplois, elle in-
sère des jeunes, les qualifie, les rémunère 
convenablement et leur permet d’accéder 
au patronat.

La Boucherie agit pour l’économie, 
car elle est un maillon actif dans la fi-
lière. Elle paye aux éleveurs le juste prix, 
elle est partenaire important des petits  
grossistes.

La Boucherie compte dans la société, 
car elle anime, avec ses amis artisans et 
commerçants de proximité, centre-ville, 
villages et quartiers. Elle propose aux 
consommateurs une alimentation sélec-
tionnée de haute qualité, mais aussi,  
l’accueil et la sécurité.

Cette année 2012 devra être celle de la 
remise en question des dogmes imposés 
depuis trop longtemps par ces grands 
penseurs qui se sont trompés et ont trom-
pé leurs élèves, y compris dans les plus 
grandes écoles.

Loin de la corbeille de la Bourse, loin 
du monde virtuel des transactions finan-
cières, la Boucherie continuera à aller 
de l’avant, proche des Français, sereine  
et travailleuse.

		         Christian Le Lann
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Disparition brutale de
Jean Odienne

Dans ce numéro, le guide pratique
réalisé par le FAFCEA destiné

au financement de la formation 
des chefs d’entreprise inscrits au  

Répertoire des Métiers.

Alors qu’il venait d’assister le 28 novembre 2011 
à la traditionnelle Fête des Récompenses de 

l’École Professionnelle de la Boucherie de Paris, 
Jean Odienne, qui n’était autre que l’ancien 
Directeur général de cette école, est décédé 
subitement le 3 décembre 2011, soit cinq jours 

plus tard, à l’âge de 77 ans.

Artisan boucher, syndicaliste combatif, il s’était 
particulièrement illustré dans la lutte pour la 

liberté de gérer, rédigeant notamment 
l’ouvrage « le Juste Prix » qui sert encore de 

référence pour le calcul des prix.

Sa compétence et sa rigueur lui ont apporté 
une telle confiance des élus de la région 
parisienne que ceux-ci l’ont nommé à la 

Direction de leur chère EPB.

Plus tard, au moment du départ de Jean Billault 
de la Direction de l’ENSMV, Jean Odienne s’est 
vu confier par le président confédéral, Jacques 
Chesnaud, la Direction générale du centre du 
Boulevard Soult à Paris. C’est ainsi qu’il a dirigé 
l’ensemble de la formation dans la Boucherie, 

du CAP au BP, diplômes complétés par la 
formation continue et le perfectionnement. 

Une responsabilité considérable.

Le président Bernard Merhet, président de l’EPB 
et de la Fédération de la Boucherie parisienne, 
lui avait accordé toute sa confiance et il en a 

largement été payé de retour.
Aujourd’hui, nous partageons sa peine,

Jean Odienne comptant au nombre de ses 
amis les plus fidèles.

Au nom du Conseil d’administration de la 
Confédération Française des Bouchers 

Charcutiers Traiteurs – CFBCT – le président 
Christian Le Lann adresse ses très sincères 

condoléances à Madame Odienne, à 
l’ensemble de sa famille et à ses proches.

12-14 rue du Beffroy
92000 Neuilly

01 41 43 15 30
accueil@fafcea.com

Guide pratique destiné aux entreprises
de Boucherie, Boucherie-Charcuterie,

Traiteurs inscrites au Répertoire des Métiers


